
27N°200  Février 2010  Vivre à Niort

Cette page est réservée à l’expression des groupes politiques représentés au Conseil municipal de Niort.

Depuis sa création par B. Bellec et 
poursuivi par A. Baudin, le Vivre à 

Niort reste toujours aujourd’hui un 
journal d’information sur la vie de notre 
cité utile et nécessaire aux Niortais. La 
200e parution de ce mensuel est une 
reconnaissance de son bien fondé  
et un gage de sa qualité à souligner.  
Il permet aussi à notre groupe de  

s’exprimer dans un rôle “d’opposant” 
attentif, constructif et actif, même si la 
sensibilité de notre liste est toujours 
minimisée par l’actuelle majorité muni-
cipale et par l’opposition de droite.  
Notre courant d’opinion reçoit toujours 
de nombreux témoignages d’encou- 
ragements au regard de ses prises  
de position, notamment sur des sujets 

qui touchent le développement et  
l’attractivité de Niort et de son territoire. 
Nous sommes également interpellés à 
propos de certaines décisions concer-
nant des chantiers ou l’évolution du 
traitement de la vie associative, prises 
“au nom de l’intérêt général”. Dans ce 
contexte, nous pouvons vous adresser 
notre contribution rédigée à propos du 

Plan  de Déplacement Urbain soutenue 
également par d’anciens élus niortais. 
Nous resterons attentifs aux change- 
ments promis pour Niort. 

Vous pouvez nous contacter : GDSN 
Mairie de Niort. Tél. : O5 49 78 78 40, 
mail : gdsniortais@orange.fr.
A. Baudin, D. Boutin Garcia, E. Colas,  
G. Juin, M. Pailley, S. Rimbaud.

Notre point de vue

expression politique

Groupe des démocrates sociaux niortais

Plan de Déplacement urbain ou 
PDU : c’est le nom très technique 

d’un projet sur 10 ans qui engagera 
lourdement l’avenir et les finances 
de Niort et de la CAN.
Ce plan est en réalité un panier qui 
contient, tout en vrac, l’abandon du 
contournement nord-ouest, plus de 
trafic avenue de Nantes et à Sainte-

Pezenne, un accès plus difficile au 
centre pour les quartiers nord, la 
création d’une véritable déviation 
avec l’élargissement et le prolon-
gement du boulevard entre Chauray 
et Bessines, etc. Il ne se résume 
donc pas au seul développement 
des transports collectifs dont on 
pourrait se réjouir. C’est surtout un 

plan qui aboutit à un vrai déséqui-
libre de notre ville et qui résulte 
surtout d’un mauvais compromis 
politique.
Il faut aussi savoir que ce plan a un 
coût : 148 millions d’euros ! Et il faut 
savoir qu’il n’est pas financé. Trop 
ambitieux au regard des moyens, il 
sera également hasardeux dans sa 

mise en œuvre. Pour ces raisons, 
notre groupe a voté contre l’avis 
soumis au Conseil municipal de 
Niort, le 28 septembre dernier, et a 
donné un avis défavorable au pro-
jet soumis à l’enquête publique. 

J. Baloge, B. Baré, E. Beauvais,
J. Lefèbvre, M. Thébault

Non à un plan de déséquilibre urbain !
groupe de L’opposition niortaise

Groupe des élus 
républicains et 
socialistes

É Q U I P E  N I O R T  S O L I D A R I T É  C A P I TA L E

Le sommet de Copenhague est un 
lamentable échec qui montre la sur- 

dité des gouvernements capitalistes, 
incapables de remettre en cause leur 
logique financière. Les dirigeants des 
principales puissances mondiales ont 
fui leurs responsabilités. Il faut réduire 
les émissions de CO2 dans les pays 
développés et interdire la marchandi-
sation du droit de polluer. Un soutien 
financier et technologique aux pays en 
voie de développement est indispen-
sable. Il est nécessaire de mettre les 
politiques territoriales sous contrôle 
citoyen pour que chaque région 
contribue à la réduction des émissions 
de gaz à effet de serre. Les élus PCF 
de la Ville soutiennent aussi la néces-
sité d’un secteur énergétique public 
fort, le développement des transports 
en commun et du fret ferré public, la 
nationalisation de la Poste pour un 
aménagement du territoire cohérent, 
respectueux de l’environnement et 
répondant aux besoins des citoyens. 
La mobilisation populaire est le seul 
moyen de répondre efficacement aux 
urgences climatiques et sociales. 

Halte 
au capitalisme vert !

Groupe des élus 
communistes et 
apparentés

La Région étrangère

Groupe des élus 
non-encartés et 
radicaux 

Copenhague nous a laissé un 
mauvais goût dans la bouche. 

Les Etats du monde entier n’ont pas 
su trouver les solutions pour sauver 
le monde. Puis, en janvier, nous 
apprenons les chiffres “positifs” de 
la prime à la casse de 2,2 milliards 
d’euros, pour sauver l’industrie 
automobile !

Alors que tous les territoires  
comme celui de Niort ont besoin  
de financements pour contribuer  
à la mise en place de transports 
collectifs. Nous aurions préféré  
que ces sommes importantes  
aillent dans la création de trans- 
ports durables plutôt que de  
nourrir des actes individuels. 

En parallèle, en 2010, l’Etat a la 
bonne idée de diminuer les crédits 
d’impôts pour la rénovation des 
logements ou pour les remplace- 
ments de chaudières. Alors que  
la planète et les habitants ont  
besoin de mesures durables, le 
gouvernement va à l’inverse. Sur 
Niort aussi nous constatons que les 
lois du Grenelle font “pschitt”. 

Groupe des élus 
Verts

Al’heure où la campagne bat son 
plein, que le champ de bataille 

médiatique fait rage, la Région reste 
encore une inconnue qui impacte, 
pourtant, notre quotidien. Si elle 
est devenue un terreau politique, 
ses compétences sont primordiales 
pour notre ville. Formation profes-
sionnelle, économie, infrastructures 
et transports, patrimoine, santé, 
ces champs impliquent une coopé-
ration entre ville et région, une 
vision commune du développement 
de territoire. Les cofinancements 
permettent une large possibilité  
de création de pôles structurants, 
donc une meilleure attractivité. Par 
la réforme, l’Etat cherche à casser 
le travail entrepris par des collec-
tivités qui conduisent des projets 
de solidarité ambitieux. Par ses 
manœuvres politiciennes, le gou-
vernement détourne l’électorat de 
ses besoins, mettant à l’index les 
coûts de représentativité plutôt que 
de mettre le doigt sur la cohérence 
territoriale. 

Le chiffre est tombé au début de 
l’année. En plein débat sur l’iden-

tité nationale. Résultat sans appel. 
Enfin un ministre atteint puis dépasse 
un de ses objectifs  : 29 000 étran-
gers expulsés en 2009 pour 27 000 
annoncés ! Seuls 12 Afghans pour 
250 ayant bénéficié de l’asile poli-
tique. Quelle générosité ! Dommage 
qu’elle n’ait pas la pudeur de la clan- 
destinité… celle du Père-Noël.
Mais la France de Sarkozy dans la 
mondialisation, c’est un tout autre 
conte : la liberté pour les capitaux 
des plus riches, la nation pour les 
pauvres et le tri sélectif pour les 
hommes. 
Un vrai sujet de débat en lieu et 
place de celui organisée à Niort le 
11 janvier par la préfecture des 
Deux-Sèvres ? Expulsions, arresta-
tions d’enfants, incitation à la déla-
tion, arbitraire d’une procédure 
décentralisée de naturalisation, le 
tout dans un climat de restauration 
du discours national-sécuritaire. 

“Débattez ! Pendant 
ce temps, j’agis...”
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